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 L’activité économique n’est pas régulière 

 
Elle connaît des fluctuations et est souvent cyclique 

Notion de cycle économique 

Les cycles économiques sont des fluctuations de l’activité économique qui présentent une répétition dans 
le temps de mouvements ascendants ou descendants, de même ampleur et de même périodicité 

 

 

 

L’expansion : phase 

ascendante du cycle 

économique � � 
production (PIB) 

 
 

La crise : retournement 
de la hausse à la baisse de 

l’activité (production). 
Sens plus large : crise = 

dépression ou récession 

� ralentissement général 
de l’activité économique. 

Accompagnée d’une 
hausse du chômage, d’une 

baisse de 
l’investissement… 

 

La récession désigne le 
ralentissement de la 

hausse de la production 
(PIB). Le taux de 

croissance est positif 

mais il diminue par 
rapport à la période 

précédente. Si le 
ralentissement de 

l’activité est plus brutal, 
on parle de dépression 

 

 

 

 

La reprise 

correspond au point 

de retournement de 
la baisse à la hausse 

de l’activité. 

 

Les phases d’un cycle 

Les pouvoirs publics cherchent à atténuer les fluctuations et à assurer une croissance régulière. En ce sens la 
politique conjoncturelle de croissance est synonyme de politique contracyclique 

L’action sur la demande 

� Encourager la consommation des ménages 

La relance de la consommation => � de la demande => � de 
l’activité des entreprises (l’offre) => � investissement, 

embauches et � revenus distribués => � de la croissance 
éco. 

Comment ? 

● � les impôts des ménages � augmente les revenus 

disponibles donc incite à la consommation. 
● � des taux d’intérêt => � coût du crédit 

● � des revenus redistribués (augmentation du RMI, des 
aides au logement…) 

● Encourager la baisse des prix : Ex. : � taux de TVA, 
mesures législatives (réforme de la loi Galland, loi Chatel…) 

=> Augmentation du pouvoir d’achat. 
● Renforcer l’information et la protection du consommateur 

en vue de lui donner confiance dans l’acte d’achat. 
 

� Encourager les exportations (demande extérieure) 

● Aides à l’exportation 

● Pratiques commerciales (ex : les subventions) destinées à 
rendre les produits nationaux plus compétitifs  

 

L’action sur l’offre 

Stimuler l’offre : encourager l’activité productive 

stimule les investissements et l’emploi. 

Si  � investissements => � demande => � de la 

croissance. 
Effet multiplicateur : L’accroissement de 

l’investissement engendre un accroissement des revenus 
plus important que l’investissement initial.  

De plus, l’investissement améliore la compétitivité de la 
production (tant sur le plan national qu’à l’étranger), 

donc � les débouchés. 

Comment ? 

● � charges des entreprises : � impôts, taxes et 
cotisations sociales. 

● Octroi d’aides, de subventions pour encourager 
l’innovation, l’embauche. 

● Allègement des contraintes en matière d’emploi (ex : 
création des CNE, projet de CDD long pour la réalisation 

d’un projet…), de création, de transmission 
d’entreprises. 

● …. 

 

Conclusion : l’efficacité et les effets de ces mesures doivent être nuancés du fait de l’ouverture des économies 
(mondialisation) : l’accroissement de la demande peut s’orienter sur les produits étrangers, la relance de l’activité 

productive, de l’investissement, de l’emploi peut être faite à l’étranger (délocalisations). De plus, Certaines mesures sont 
contraintes : respect des accords OMC pour le libre-échange, Union européenne pour le respect de la concurrence. 


